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ALLEZ CHEZParis, en 1871, donnent une ré

Et ensuit#*, quel démenti plus 
ignominieux peut-on infliger à cet'e 
illiifoire trilogie de “liberté, égalité 
et fraternité, au nom de laquelle 
s’est faite et développée cette révo
lution de 89, dont on prépare le 
cmtenaire ? En voici les derniers 
coro1 laines : liberté d’esclaves, éga
lité d’histrions, paternité de Gains.

Pour ne parler que de la lib;rté, 
ce mot si tromp-ur, nous ne pen
sons pas que l’nistoire du monde, 
pas môme celle de l’ancien Orient, 
présente l’exemple d’un peuple plus 
esclave de l’Etat que l’est aujour
d’hui le peuple français. Li liberté 
des “immortels principes’’ l’a priva 
des libertés les plus sacrées et les 
plus légitimes de la nature. Le 
grand dieu tyrannique, le Moloc, 
dont il dépend et aux pieds duquel 
il git dans la poussière, n’est autre 
que la Répub ique mason co ju- 
doïjue, athée, despotique, sémi- 
socidliste, ennemie de tout ho meur 
et bonheur national, née de la fa
mille des gouvernements engendrés 
par la révolution de 1789. Et, ma - 
gré cela, pour jouir du niorçeau de 
pain qu’eile lui jet:e et des jouets 
d’en faut avec lesquels elle récréé sa 
vanité, la 11 ur de ce peup’e, ses 
classes les plus cultivées, celles qui 
se flattent de povt-r haut parmi les 
nat:ons le flamb- au de la civilisa
tion, sa prosterne et l’ensence avec 
le plus orofoni resp.cl. Beaucoup, 
le plus grand nombre, sans doute, 
la méprisent et la maudissent dans 
leur cœur ; néanmoins i s la ser
vent avec crainte et humilité. 1 s 
se savent épiés par its j-b.res d‘. 
leurs proconsuls et tyrannaux et à 
la maison et en dehors ; ils savent 
qu’ils ne peuvent se servir Je lib r- 
lés pourtant bien i hères de par l’or 
dre de leurs maîtres. Ma heur aux 
employés qui, dans les élection?, >e 
croient libres d i disposer de leurs 
votes ! Il© ne sont pas libres d • 
recevoir des journaux opposés à la 
République, d’envoyer le ur^ enfants 
aux écoles tenues par les Sœurs ou 
les Frères de la Dtoc 
tienne, de faire partie xl 
rel’gieuses, d'avoir des rapports 
avec le clergé ; c’est à peine s’ils 
peuvent impunément aller à la 
messe ou entrer dans une église.

L’obtention ou la conservation 
d’une place dépend de l’hypocrisie 
avec laquelle ils se montrent impies 
et républicains au lieu de monar
chistes et chrétiens. Qu’est devenu 
ce beau caractère noble, ouvert, 
loyal, tout d’une pièce, qui flisait 
dire à un orateur que celui-là n’est 
pas “français” qui n’est pas franc ? 
“Omnia serviliter pro dominatione”, 
écrivait Tacite de l’épovue despo
tique des Césars Romains : “ümma 
serviliter pro numere”, peut-on dire 
de l’époque libérale de la troisième 
république radicale.

A continuer.

LE CHEMIN DE FER DE PRES 
COTTET VAUDREUIL.

Zi EJ OANA D4
»o*DÉ m 1879

i-i G ANDE CELEBRATION i-i ans, sous prétexte de l’employer 
dans sa ferme en qualité de ser
vante. Starkey ni personne de la 
famille ne connaissait personnelle* 
ment M. Milroy. Mais, comme ils 
connaissaient son nom et qu’ils sa
vaient que M. Milroy étaient un des 
hommes les plus considérés de la 
ègion, les parents de la jeune lllle 

n’ont pas hésité à la laisser partir 
avec l inconnu. Celui ci, sous pré
texte de conduire Cora chez lui, l’a 
emmenée dans uu bois, à un demi- 
mille environ de la ville ; puis il 
s’est jeté sur elle à l’improviete. lui 
serrant la gorge jusqu’à ce qu'elle 
eût perdu connaissance, et enfin il 
l’a outragée.

Lorsque la malheureuse jeune 
Hile eût recouvré ses sens elle s'est 
traînée péniblement jusqu’à la mai
son de ses parents et leur a raconté 
le crime dont elle avait été victime. 
Le shérif de Delphi et de nombreux 
hommes de bonne volonté sont A la 
poursuite du coupable.

D/a.
-----POUR VOS-----

P*RROIT2TBRIBS DB MAISON,
—tels q VF-

serrures, COUPLET?, CLOUS, FEUTRE GOUDRONNE ET UNI.
ET MILLE AUTRES CHOSES.

El. O- . LAYEBDTJBE,
Q& dJ ■7S, RUE WILLIAM.

L'Interprète semble se réjouir de 
ce que le Gouvernement Fédéral 
n’ait pas accordé de subsides à ce 
chemin de fer, à la dernière session. 
Notre confrère ne tient pas compte 
des 196,000 accordées au môme 
chemin à la session précédent *. M 
Evanturel est il assez naïf pour 
croire que le gouvernement fédéral 
a refusé de subventionner la partie 
haut canadienne de ce chemin, 
après avoir subventbnner la partie 
bas canadienne. A dire le viai 
nous ne croyons pas M. Evanturel 
d’une naïveté semblable, nous croy
ons au contraire qu’il veut essayer 
à mettre dans la môme position que 
lui MM. les dé ou tés McMillan et 
Labrosse. Ces deux députés ont su 
obtenir $96,000 pour leur chemin 
et quand le tempi sera arrivé, ils 
obiiendiont la balance. Sir Juhu 
A Macdonald a exp'iqué les rahons 
pour lesqnell s le gouvernement 
cette année, i e pouvait pas accorder 
autant de subsides que les années 
précédentes. Ces raisons ont été 
comprises et appréciées par tout 
ceux qui veulent comprendre. On 
nous dit que les travaux de cons
truction doivent ê're commencés 
bientôt à Vaudre iil, no is l’espé
rons de tout cœur, et nous avons 
lieu de croire qu’a la session pro 
chai ne des subsides seront accordés 
pour la sectiou haut canadienne. 
M. Evanturel devrait ôtre le d;rnbr 
à parler de cette question, nous 
savons tous dans quel piège il s’est 
placé. Il a prétendu avoir la pro
messe de BL Mowat, il l’a môme dit 
ouvertement dans le comté d) Pres
cott. S’il avait la promesse, c’est ce 
que nous ignorons, mais que les 
sub id^s lui aient été refusés tout le 
monde le sait MM. les députés 
McMillan et Labrosse n’ont pas fai1 
autant de vantardises que lui. mais 
leur affaire est bonne. Que M 
Evanturel ne se fasse pas de bile 
sur leur compte.

Prix de l’abonmenen t
■DITTO* QUOTID1IMRI

:r.*l:oo.Un an, pour la ville 
“ ea dehors dee la ville-

PARC I*aiTSDOWITB■DITTO* H1BDOMADAIR*

... ....................$1.00.
t payable d'avance. 

Tontes lettres, correspondances etc. etc. 
etc. deivem être adressées à

OSCAR McDO

i- LE 23 ET 24 Mil, 1888.
Venez acheter toi Vins, Liquemt Cigare cto

JOHN CASEY.
NELL 
TTAWA 0*T. G Vente de Woodcock

ET EFFORTS EXTRAORDINAIRES
B.BUREAUX ET ATELIERS

US rme St Patrice 
414 et 416 rae Si

I UNE VISITE EST RESPECTUEUSE
MENT SOLLICITEE.

Plaire eux Dises d'Oltawa.(I LE CANADA Le département des vins et liqueurs est 
us le contrôle «le M. 1. A. Horion, mem 

de l’Union Si Joseph et St Thomas.Par une multitude de ciroonstan<-ej incon- 
trolab es je me trouve forcé délaisser “Le 
Magasin distingué de modes” le 1er AoûtD’HIBILLEMEXTSOttawa. 1 Juin 1888. prochain, et pour roda ire mon immetis 
sortimenl d'articles de medes de 1er 
(te., et pour procurer des cha 
pareilles a mes amie et à mes pratiques, com
me souvenirs de mon court séjours dans la 
capita e, je feiai les réductions suivantes sur 
tons les achats fait* après le 2 mai, à

JOHN CASEY,nevs ians RESUME TELEGRAPHIQUEACTUALITÉS.
)

IMPORTATEUR DIRECT.
291 et 296. RUE DALHOUSIB.

117, 118, IU1B CL A 11 B N UK

CETTE SEMAINE- ( Dépêches de celte après-midi)
Queenstown, 1er.—Arrivé, le 

“Nevada.”
Londres, 1er.—Arrivé,“La Fran-

L’hon. M. Chapleau était hier à Mont-
5 par rent déduit sur $1 
10 par c-*nt déduit sur $3 et au-d 
15 iarcent déduit surfil et au-de 
20 par cent déduit sut $10 ei

rai. et «u-desiou

easous de $10 
n montant.

Fonds de Banqueroute
<ynOHKBTY

TojI le mon le, ici, déplore la m rl de 
l'honorable M. Perrier, de Montréal. FAITS DIVERSDames d'Ottawa, venez en tout hâte, et 

afaurez-vous d'un véritable bargain dans les Queenstown. 1 r.—Arrivé, “(lermi- 
nia”

Washington 1.—l,e général She
ridan est un peu mieux ce matin.

Londres 1er—John Bright a passé 
une mauvaise nuit 11 ne gagne 
pas do forces.

Socorro, Nouveau Mexique, 1er— 
W II Moore, le caissier et le gérant 
de la Banque de Socorro s’est enfui 
ail Mexique. La banque a fermé 
ses portes hier.

Dublin, 1er—M. Pyne qui fut 
emprisonné sous l’acte des crimes à 
ét> libéré aujourd’hui. Il fut suivi 
par une foule enthousiaste qui l’ac
clama.

St Paul, Minn. 1er— La manu
facture de tricots de Si Paul a été 
détruite par les 11 mîmes hier. IjOs 
pertes sont évaluées A $116,000, 
assurance $77,00.

Londres 1er—La course pour les 
“ Oakes Stakes ” à F^soni a 
d’hui a été gagné par le 
‘ Seabreeze’’ appait:naut à Lord 
Carihorpe.

Londres, 1er—Lord James Dou 
glas, un des frères du Marquis de 
Queensberry a été envoyé en prison 
pour avoir ennuyé Mlle Scott, une 
héritière, de ses attentions.

Berlin 1er—L’empereur a passé 
une bonne nuit. Il est parti pour 
Potsdarn ce matin. Ia yacht qui 
les conduisait était couvert de 
fleurs. Le yacht arriva à Potsdam 
à midi et quarante minutes. Sa 
majesté a été aucunement incom
modée dans le voyage

Gloucester, Mass ; 1er—La goé
lette Druid est arrivé des bancs de 
pèche, avec 180 000 livres de mo
rue. Le capitaine dit que tous les 
pécheurs américains prennent leurs 
appâts dans les ports canadiens sons 
le modus vivendi. Les pécheurs fran
çais sont incapables d'avoir des ap
pâts, à aucunes conditions.

Chicago, 1er—La salle de la Bat
terie “ I) ” était comble hier soir 
d’irlandais américains qui s’étaient 
réunis pour prot*iter contre le réé
crit papal qui condamne le “ boyj 
collage ” et le plan de c?inpagne en 
Irlande. Des résolutions furent 
adoptées au millieu d’applaudisse
ments condamnant le inscrit. Ce 
fut surtout quand les mots faisant 
allusion que Rome n’avait pas le 
droit de créer des offenses “ ex-pos
te ficto sur un témoignage ex-parte.

garnilu ea mode, clmpei 
gant», gheti, châles en 1 
vâiemeut* de dessous au

û"L’hon. juge r outhier est acluell'm-mt à 
Paris ti sera de retour è Québec sc us peu.

I.N KinourensF* «lu rlvlreui.
Les deux petites localités de West 

CliII et de Red Springs (Colorado) 
ont été mises en émoi par un gros 
scandale résultant de la rivalité de 
deux femmes mariées, Mmes kow- 
kowtky * t J B Jackson,qui s'étale..t 
fo:lenient éprises toutes deux d’un 
jeune clergyman célibataire, le révé
rend 11 J Ulbh.

Depuis quelque tenijis déjà on no 
parlait guère à West Clill' que des 
ait Mitions par trop marquées, <om- 
rvomettant! s meme, dont Mme 
Kowkowsky accablait le jeune mi 
nistre protestant. Le révérend Ulsh 
restai pourtant insensible aux 
avances de sa bjlle paroissienne, et 
cliaque fois qu’il en avait l’occasion, 
il ne manquait pas de rappeler à 
Mme Kowkowsky ses devoirs envers 
son maii
bull'ades qu'essuyait la jeune femme 
de la part du révérend ne sem
blaient avoir d’autre résultat que 
d’aiguillonner ea çassion coupable. 
Finalement le révérend Ulsh, impa 
tien té, a soumis l'affaire au conseil 
d’administration de l’église, oflrant 
môme sa démission de pasteur plu 
tôt que de s'exposer à être invoîon 
tairement l’objet du moindre scan-

Hablllemei. U d'F.nfnntn 
Habillements (TEniaole 
Habillement* d'Enfaut* 
Habillements d’Enfants 
Habillements d'Enfanls 
Habillements d’EnfanU 
Habillements d'Enfants 

Habillements d’Hommes 
Habillements d’Hommes 
Habillements d’Hommes

Habillements d’Hommes 
Habillement* d’Hommes 
Habillements d’Hommes

r!.

Magasin, distingué ch modes
No. 39 Rue Sparks

On demande 2 dames comme commis. 
Ottawa, 24-3-88—la

L’hon. Juge Fournier est revenu hier 
d’Halifax%

Demain les membres du C u > d s Cano
tiers de la vi 11 feront uue excursion de
20 milles. NOCES L’ARGENT.

Il ist probub'e que le nouveau Gouver
neur Général sera r eu à la capitale par les 
ministres et s ra ass rmentA dans la cham
bre du téaat. Finds de mmi broute

HOKI3R[I>CtESir John A. Mac I mld • st à fiire répa
rer ta réside:.ce • Ea-nsil.irdans l’i itcr- 
valle Sir John 1 i -ndra si n bur au da s les 
chambie» du consul privé.

POUR CETTE S EM Al NK,

y-m LI P110TOCRAF11II
c tri ne Ch ré
’associations ISRYSON 

G It HU M

& Cl B. 
148,150,152,154, me Sparks

& Cie

Mais les fréquentes re-Sir Hector Lan vertu est parti ce matin 
pour Québec ou il pa $• ra quelques j urs.

Sir Hector Lingevin n-) sera pas d-) re
tour de Québec avant jeudi procha:n.

Une visite est mptctiensenieil lollicilee.

NAPOLEON BELANGER.
No 140 Bue Sparks, Ottawa.

uiour- 
c lie val

Le juge Barbrige pert ra pour Quïbec 
demain pour rendre j îgeme t dans plu
sieurs causes concernant embranchement 
du chemin de fer Saint-Charles.

VOITURES DE PLACE
DE PREMIERE CLASSE.

Commnnication téléphonique en tout temps
me Salnt-Palrlre, Ottawa.

GUSTAVE RICARD.

CHEMIN DE FER DE ST-FRAN* 
ÇülS.L’honorable Charles Tupp r a été asser- 

•sermenté, hier, comme ministre de la ma
rine et des lécher e , à Halifax, par Sir 
James Ross, administrate.r du gouverne-

La démission fut rt fusée à l’una-
1 12 «7-8 nullité, car personne ne se serait 

avisé de soupçonner la moralité du 
jeune clergyman. Tout le monde 
au contraire le plaignait sincère
ment de la situation si délicate dans 
laquelle le mettait l’amour si in- 
t mpestif de Mme Kowkow ky. Il 
paraît pourtant que le reverend 
Ulsh n’était pas aussi vertueux 
q n on voulait b en le supno 
c’est Mme lviwk iwsky elle

Voici ce que nous lisons dans le 
Moniteur Acadeon numéro du 25 BONNE NOLVElLEÎ

J'ai le plaisir d'annoncer à nies nom
breuses pratiques que j’ai fait l'acquisition 
d’un magnifique carosse qui surpaese tout 
ce qu’il y a à Ottawa J'in ri te le public à 
venir me voir avant d'aller ailleurs.

MOÏSE LUPINE
No. 103, Rue 8t. André.

CHAUSSURELe Révd. M. Philion, curé d’Embrun, est 
A faire de grandes préparations pour la cé
lébration de la fête national •, qui aura li u 
A Emorun, le 25 du courant. Des or leurs 
distingués ont été invités à ad esser la 
parole.

Les ennemis du comté de Mada- 
waska doivent aujourd’hi écumer 
de ragj Le chemin de Ur de Saint 
François \a définitivement être 
construit. L’honorable M. Costigan 
ayant fa t voter par les chambres 
$109,000 à Cr-tte fin. Que l’on re- 
ui uq m b en que ce ch. min, si né- 
en-air • au progrès, au développe 

meir de ce beau comté, est cous 
tiuit par les seuls subsides du gou- 
veanement fédéral ; le gouverne 
ment provincial n’y contribue en 
aucune manière.

Four les autres ch mins de fer de 
la province, le gouvernement de 
Frédéricton souscrit généralement 
$3üW) par mille. Pour celui-ci pas 
un sou. Il a fallu que M. Co.-t ga i 
fit voter far son gouvernement $5- 
000 par mille ; sans cela !e haut du 
c -m é de Madawaska n’eut jamais 
ôt • mis en rapio t avec les autres 
a teres ferrées de la province et du 
continent.

Nous n’opposerons pa 
ble M. Costigan à M.

COMITÉ DES RÈGLEMENTS. —POUR—
ni! t nn N

môme
qui d* va t avoir la douloureuse 
satisfaction de faire cette décou-

La congrégaiion du révérend 
U.sli, à West Cliff, n étail ni très 
riche ni très nombreuse, le jeune 
clergyman dirig ail en même temps 
une autre église protestante à Red 
Springs, petite localité voisine et il 
était tellement aimé que peisonne 
ne songeait à i-e plaindre Mais 
Mm i Kowkow ky s’est fait < ette 
rlfl 'xion assez subtile que si elle 
ne pouvait pas arriver à séduire le 
rêver, nd cesl qu’il devait avoir un 
autre amour en tôle. Elle ne se 
trompait pas, parai'-il, car il a été 
prouvé ensuite que le révérend était 
déjà sous le joug d'une de ses plus 
jeunes et de ses plus aimables pa
roissiennes de Red Springs, le belle 
Mme JB Ja<,ks. n, dont lu mari 
d’ailleurs, comme d’habitude, ne se 
doutait de rien. Le lévérend Ulsh 
n’allait jamais à Red Springs sans 
faire une visita à Mme Jackson et 
celle-ci, de son côté, faisait de fré
quent! s visites au clergyman à 
Wetl Cliff

Mai la jalousie est encore plus 
terrible que l’amour. I In jour que 
Mme Jackson était à Weil Cliff, 
Mme Kowkowsky, une forte crava
che diss rnulée sous les plis de sa 
robe, a fa t irruption à l’improviste 
dans le cabinet du révérend Ulsh, 
et. a yarn surpr.s les amoureux dans 
une posit'on des plus compromet
tante*, el e s’est mise à cravacher sa 
rivale à tour de bras. Il est îaeile 
de s’imaginer le scandale auquel a 
donné li«*u cette scène non seule
ment à West Cliff et à Red Springs, 
mais aussi dans toute la région en 
vironnante.

Plusieurs per. onnts ont dû inter- 
v< n r pour désarmer Mme Kow
kow ky et l’on craint maintenant 
que cet e malheureuse ne perde 
complètement la raison.

Ootrairfe dau an bols.

l>es habitants du comté de Carroll 
(Indiana) ont été jetés dans la plus 
grande indignation par un crime 
odieux.

Un individu se faisant passer 
pour M. Mi'roy, riche fermier de
meurant à un mille environ de 
Delphi, le chef-lieu du comt“, s'est 
présenté dans cette ville chez un 
nommé William Starkey dont il a 
dimandé la fille Cora, âgée de lè

2-4-88-6m
Ce comité s’est réuni hier foir à 

l’hôtel de ville, étaient présents 
MM. les echevins Monk président), 
Gordon, Adam, La rose, Henderson 
et M. McTavish, avocat de li c ruo- 
ration.

La requête d<*s bai biers deman 
dant l’adoption d’un règlement pour 
obliger toutes les boutiques de fer
mer à 8 heures du soir est présentée 
au comité. Après une longue d.;- 
cussion cette requête est renvoyée 
pour les raisons suivantes : L’a te 
du gouvernement local passé à la 
déni.ère session oblige le conseil à 

ser un règlement pour obliger 
marchands de fermer à bonne 

heure pourvu qu’une requête soit 
présentée à celle effet, la dite requô 
te devant être signée par les trois 
quarts des marchands de chaque 
genre de commerce. Dans a cas 
ci les ha. hiers ne sont pas considé
rés comme marchands par consé
quent ne tombant pas sous cette loi. 
Sur l’avis de l'avocat de la corpora 
lion la requête des barbiers est ren
voyée. M. léchevin Monk remar 
que que le conseil devrait régler de 
qu’elle manière ces requête* doivent 
être présentées, pareeque lui a en 
mains une requête signée par des 
marchands de marchandises sèches 
et il apprend que quelques-uns de 
ceux qui ont signé sur sa requête 
demandant la fermeture à six heu 
res, ont aussi signé sur une autre 
requête demandant qu’un règlement 
à cet effet ne soit uas pas é Le 
comité décide que les requêtes de 
ce genre devront à Tavénir' être 
présentées de la manière suivante :

La requête devra spécifier I heure 
de fermeture et les jours de l’année 
Deux témoins devront vériflerqudle 
proportion des marchands ont sign >. 
et quelle p-oportion n’ont pas signé, 
les signatures devront être données 
devant un témoins désintéres é. Le 
règlement accordant une exemption 
de taxes pou 
Howell et C 
M. l’echevin Henderson demande 
que ce règlement soit renvoyé à 
une au're séanc •. afin que le coiniti 
puiese savoir quelle propriété M. 
Howell doit occuper.

Le règlement pour l’arrosage des 
rues est ensuite amendé et la séan
ce est ajournée.

in. Mural lu la ft*.Ui Le gouv- rnemei.t a .nlaié es \ ourpar- 
lers avec le onseil munici, al reluti'em-mt 
su projet dG construire entre cille ville et 
la fe-aie ispéritenlale un b >u eva d, qui 
ar.mit cent pieds de largeur.

RUE ELGIN. 0TTIWI.
J. H. SPENCER, Propriétaire.CHAS. J BOTT,

II9, RUE RIDEIU. Moi-M-ia
TENU NI K I.K IM. A N EUROPEEN.

Patronisè Par le Public Voyamur.GRANDE OUVERTURE
—D'UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN
tapisseries, peintures,

VBRNiS, ETC., KTü.

La compagnie du chemin de er de Pon
tiac se propose de con dr-iire un 
chement d'Ay mer à Hull, et aussi de 
construire, avant un an, un p nt sur 
l’Ottawa, pour rdi v sa ligne à c l e du 
«Canada At'an'ic.

-L’ENDROIT-
le plus central, à proximité de la voie îles 
chars urbains, 20 verges tout au plus ; dix 

de marche des Edifices du Parle
ment ; la mal 
plùtement.

Le public 
dans un restaura

minutesHUILES,
son a été renouvelée com-

est servi de tout ce qui se trouve 
nt de première clas.eNous exécuterons ansii toutes sorte 

vrages à freaqne et décorations en 
tout genre. Venez nous voir avn 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BE LA ND 4 LEIIEIX. 
Résidence privée : 268, rue de l'Bglis® 
22m-la Magasin : 31, rue Duke, Uhau

papier de 
nt d’aller—Il est probable que dos casernes pour 

U police à cheval si r nt construites en dif
férents endroits, au Nord-Ouest, cet été, 
Comme on le ta t une somme de $CLO,000 
a été voté) pour ces trauaux. à la dernière 
session du parlement.

raiXi $1.50 par Jour
Chambres avec usage de bains chauds et 
jids pour f 0 à 75 centins par jour, d'après 

peen où à la semaine et au mois.s l’honora- 
Thériault 

M.iis nous demanderons aux élec- 
t- u s de Vic'.oria s’ils n'ont pas e i 
raison de rôé ire notre honorable 
ami, aux d.rnière élections, et si un 
autre qu’un ministre de la couron
ne eu pu faire voter au local un 
subside aussi considérable. Cent 
mille piastres feront construire 20 
mi île» de ch, min de fer; c’est à di
re couvriront tout le parcours com
pris • aire le Petit Sault (E imunds- 
t m) *t l i d charge ou Fort Kent.

1. lion or.-Me M. Costigan a bien 
mérité du comté de Madawaska 
Quai d c t homm -là promet, il 
tient. Rarj qualité dans notre siè
cle, surtout chez un politicien.

El* public tst instamment

J. H. SPENCER.
sollicité.ROUVEAU SALON DE BARBIER

DE PREMIERE l'I.AMN K SALON OEBMBIER-COIFFEUR.M. Alphonse De-jardins, éditeur de la 
législature Q éb.c, s’est imposé la tâche 
do réunir tou’e la discussion qui a eu litu 
dans les diverses legislatures pi ovin isles 
rtlativement aux résolutifs de lac infé
rence iLterprovinviile, Il a été décidé do 
ira luire ce travail en f. ançiis et de le pu
blier en volume

I lifln. tenu sur la |tlan 
Euro|»eaa.

au No. 7, Rue
Arlit le de la tonsure et coiffeur de pr«.*r 
c:asse. AUcnuon toute spéciale à la c 
-le cheveux des <lam:S et enfants.

H.V.UOOI.AH • • . Propriétaire,
141, rue Spark-*, Ottawa, en face du.maga

sin de A-hlielil.

Lei personnes qui]déairent être bien servi- e 
feront bien de venir à mon é ablUsi ment ils 
seront eervin avec U plus gran le polite» *ie 
et vati-faction N'oubliez pas la place, So. 7, 
rue Elgin, à côté du Bodega. (Jet établisse
ment sua ouvert le 21 do ce mois. Une vi- 
tite est so.lie tée.

Annoncent une grande vente 
à bon marché pour ce mois-ici.

(lanfs de Kid à 4 boutons 
pour 50cts.

Corsets au prix du gros
Jackets et Dolmans à grande 

réduction.
Articles de goûts au prix cou

chas DESJARDINS, P:op

SEULEMENT QtTR MOT!Il parallr»» d'.prés " L. P.lrie " qu • 
l’hon. M.Chl,lesu .ur.it désir* ère mi- 
nifll: • de I* mirine, m is que S,r John lui 
.uruil refugee jo trf uiile. “La Pâlie" 
est-elle bi n assurée que M. Uiavleau n'ait 
pus r.fusé ce ,orlifeuille 
l'intérieur r 

Notre tonfrère fe.ail mieux de turve lier 
.fle plui près le grsud vicaire qui lui 
guerre .après de M. Mercier et de ne pes 
s'occuper de quetlions qu’il ne cosL.il pes.

L'aseembl ie législltive de Québec comp
te 21 avec le, 14 igriculteuri, 8 nouire», 8 
négociants, 6 médecins, 1 mani facturier, 1 
journaliste, 1 homme de leltn», I sténo
graphe, I egeot d'assurance, 1 render, soit 
un toul de 63, deux sièges étant actuelle- 

men. vacants.
Il y a 6 anglais, 3 écossais, 4 irlandais 

et le reste ee compose de canadiens-fran

Voici l’époque de l'année où jeu
nes et vieux doivent se mettre en 
garde contre toutes sortes de mala
dies. Vous n’ôtes pas ?ûr si votre 
maison n'est pas infectée par des 
gaz délétères ou p r d’autres poisons 
mortels, votis devez donc, en consé
quence, est c’est votre premier de
voir, consta'er que votre personne 
et que toute votre famille jouissent 
d'une santé favorable et rien ne 
peut mieux favoriser votre santé et 
la mettre dans une bonne condition

L’Eau Minerais de Saint 
Leon

En gros et en détail au
Km 5141 HUE SUSSEX.

Toute commande sera prompte- N. FAULKNER & FILS,
111 BUE BIDE AU

et même celui de
Les pins beaux bas de “Cash- 

mere” pour 50cts.

Toutes nos marchandises cana
diennes exactement au prix 
coûtant, pour un mois.

Si nous jugeons par les prix 
affichés dans leur vitreaux, les 
marchés sont immenses.

Rideau splendides à moitié

U FRANCE.

CH IPI AUX! CH PEUX!Ua siècle après la rtvelallea.
vnr. —A—

Laissons de côté l’aspect écono
mique de cette plaie, laquelle finira 
par entraîner la troisième répu
blique à une banqueroute pire que 
celle de la premiè e. Au point de 
vue socia1, qui n’en voit d’un coup 
les funestes conséquence ? Ce 
banquet de quatre milliards an 
nuels, réservé uniquement à L 
bourgeoisie, qui s’habille av. c luxe, 
et refusé au peuple qui porte la 
“b'.ou e” et piurlant y aspire de 
toutes les foi ces de son âme, n’at 
tise-t-il pas les plus amères jalousies 
et ne prépare-t-il pas l’explosion 
d’un communisme qui submergera 
la France entière dans une mer de 

Que les événements de

U liffi el Bas Pris
ur 10 ans à MM W. H Nous avons an assortiment complet de
ie est ensuite soumis [hajeaw pour Premiere Comma iir pm.

Magnifique pluche en soie, de 
toutes les couleurs pour STcts.

fhtelsw Blâicheset Ceileirs a

50 et 75ctS. 
vouch sacxna. $i

Des bas nouveaux en soie pour
♦1.00.r.i,.

Le doyen d’âge est le Dr Rinfret, 70 en» 
M. Robertson Broderies pareilles à des prix 

qui vous étonnerons.

N. B.—Prenez l’avantage de 
cette grande vente.

suivi de prè, per l'honorable 
qui t atteint ses 68 Ins. Dii-sept députés 
dépassent le cinquantaine ; il y en 4 seize 
au-dessous 40, et le reste appsriient à cet 
âge de II verte maturité, outre 40 el S0.

^ —Iles th«i J arris pOor ^photoff raphin
■Mat §2 par dMsaiac. Rappelés rens 
le X*. 141, rae Sparks. »m-lm ment et fidèlement exécutée.


